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Sélection de city breaks en Wallonie
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Ce pays que l’on dit plat ne l’est pas entièrement. Certes, 
la Flandre est horizontale. Mais au sud de la Belgique, la 
Wallonie a davantage de relief. Composée du bassin de la 
Meuse et du massif des Ardennes, c’est une région qui ondule, 

au rythme des collines ou des forêts qui la tapissent, et des rivières qui la 
creusent. Mais ici, les habitants aussi ont du relief. Ils sont 3,6 millions, 
quasiment tous francophones, répartis sur ce territoire divisé en cinq 
provinces. Souvent souriants, rarement inquiets, toujours optimistes, 
les wallons accueillent les visiteurs à bras ouverts et sont toujours 
prêts à prouver que leur région est la plus belle. Dans ces pages nous 
sommes allés à la rencontre des citadins, de Tournai à Liège en passant 
par Mons, Charleroi, la Louvière, Dinant ou Namur. Partout, dans les 
cinq plus grandes villes de la région et dans d’autres villes secondaires, 
nous avons découvert un patrimoine riche, une atmosphère douce et 
une chaleur particulière. D’une place à l’autre, de musées en églises, ou 
sur la route des beffrois (tous classés à l’UNESCO), nous vous emmenons 
à la découverte de ces villes wallonnes qui concentrent toute l’énergie 
d’une région attachante et pleine de charme.  —  
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En arrivant de Lille, Tournai est la première 
ville wallonne que l’on rencontre, une 
poignée de kilomètres une fois passée la 

frontière. Pas étonnant qu’elle soit l’une des villes 
belges les plus françaises dans l’âme. Dès le Vème 
siècle, Childéric et son fils, Clovis, y fondent la 
dynastie mérovingienne. Aujourd’hui, le blason 
de la ville porte même toujours des fleurs de lys. 
Plusieurs fois française dans son histoire, Tournai 
est aussi passée entre les mains des flamands, 
des anglais, des espagnols ou des autrichiens et 
se targue d’être l’une des plus anciennes cités de 
Belgique. Un simple coup d’oeil sur sa Grand-
Place triangulaire suffit à être subjugué par 
l’unité des façades des maisons dont beaucoup 
arborent de beaux pignons à gradins typiques des 
villes du nord. Mais toutes ces devantures ne sont 

1 CHAMBRE D’HÔTE
À 1 TRAIN D’ICI 

Marianne et Grégory 
Drappier sont à 
l’origine de la remise 
en beauté de cette 
ancienne maison art-
déco ayant appartenu 
à un banquier, orientée 

sur le Parc Crombez et 
la gare de Tournai. Lui 
a supervisé les travaux 
de rénovation sans 
dénaturer les lieux, 
elle s’est chargée de 
la déco en peignant 
et chinant avec goût. 
Le résultat donne une 
belle demeure pleine 

de charme dans laquelle 
on peut passer la nuit. 
Une magnifique suite 
est située au quatrième 
étage, à l’emplacement 
des anciennes 
chambres du personnel 
de maison. Confort et 
sympathie garantis. 
a1traindici.be

pas d’origine. Les bombardements de la seconde 
guerre mondiale ont sévèrement amoché le 
centre ville qui s’est refait une beauté dans les 
années 50. Au bout de la place, le Beffroi trône 
fièrement du haut de ses 42,5m. C’est le plus 
ancien du pays et 257 marches étroites permettent 
de se hisser au sommet d’où la vue porte sur tous 
les toits de la ville. Les tours de la cathédrale 
Notre-Dame paraissent toutes proches. L’édifice 
malmené quant à lui par une tornade en 1999 est 
encore en réfection mais reste ouvert à la visite. 
Ses dimensions (130m de long sur 83m de haut) 
sont impressionnantes  ; pourtant l’ensemble 
reste élégant, alliant le style roman scaldien 
au gothique en vogue aux XIIIème et XIVème 
siècles lors de sa construction. La cathédrale est 
aujourd’hui classée à l’UNESCO.

Tournai
Sur les rives de l’Escaut

Ville tranquille et ville d’Histoire, Tournai est 
traversée par l’Escaut qui coule sans un bruit en 
direction de la Mer du Nord. Sur ses rives on flâne 
dès les beaux jours venus. Au dessus des toits, les 
tours de la cathédrale imposent leur masse et 
marquent le paysage des kilomètres à la ronde.
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LA CATHEDRALE
DE TOURNAI
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UNE VILLE DE MUSÉES

Pas moins de sept musées sont éparpillés sur la 
commune de Tournai. De quoi passer du temps à 
s’instruire sur l’histoire militaire, sur les arts de la 
marionnette, sur l’archéologie ou le folklore de la 
région. Parmi eux, le musée des Beaux-Arts occupe 
un magnifique bâtiment à la forme de tortue, conçu 
astucieusement par le grand architecte Victor Horta, 
figure de l’Art Nouveau en Belgique. A l’intérieur, la 
lumière descend des grandes verrières qui coiffent 
le bâtiment. Rubens, Van Dyck, Rembrandt font 
partie des peintres présents dans les collections et 
qui représentent les XVIIème et XVIIIème siècles. 
Un dessin de Van Gogh, des paysages de Monet, 

Courbet et Seurat ainsi que deux toiles de Manet 
sont visibles dans les allées de ce musée qui mérite 
bien une visite. A quelques pas de là, le Musée 
d’Histoire Naturelle est le plus vieux de Belgique. 
Rénové récemment, il présente une belle galerie 
d’animaux naturalisés ainsi qu’un vivarium d’une 
soixantaine d’espèces dont des boas de Jamaïque, 
des crabes-arlequins ou des périophtalmes parmi les 
reptiles, poissons, arachnides et autres petits bêtes 
exotiques. En 2019 le musée innove en ouvrant une 
section consacrée à la faune locale.  —   
—
visittournai.be

BEAUX ARTS, MARIONNETTES, HISTOIRE NATURELLE,
ARCHÉOLOGIE... TOURNAI NE MANQUE PAS DE MUSÉES.

2 RENCONTRE
CLAUDE
LAVALLÉE 

C’est l’un des chefs 
influents de Wallonie. 
Claude Lavallée à quitté 
sa France natale en 
1972 et vit depuis en 
Belgique. Après avoir 
tenu d’autres adresses 
dans la région de Tournai, 
il a posé ses valises il y 
a trente ans sur le quai 
du Marché-au-Poisson 
et ravit, depuis, les 
papilles des tournaisiens. 
« Je suis tout seul 
aux fourneaux; j’utilise 
presque uniquement 
des produits bio et de 
la région. Je cuisine le 

plus simplement possible 
tout en essayant de 
tendre vers l’excellence » 
explique-t-il entre 
deux services dans 
son restaurant baptisé 
« Giverny » qui occupe 
une ancienne pâtisserie 
de style français. Claude 
donne par ailleurs des 
cours de cuisine où 
l’on déguste les plats 
que l’on a soi-même 
préparés, en petit groupe, 
dans une ambiance 
des plus conviviales. 
Une expérience à vivre 
chaque semaine, le 
mercredi soir, dans 
l’atelier qui jouxte le 
restaurant.
restaurant-giverny.be

LE MUSÉE
DES BEAUX-ARTS
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1 MUSÉE
L’ARTOTHÈQUE 

Près de la gare en pleine 
réfection, l’ancienne 
chapelle du couvent 
des ursulines datant du 
début XVIIIème abrite 
les collections d’art du 
patrimoine de la ville. 
Peintures, gravures ou 
vêtements anciens sont 
classés, restaurés et 
étudiés ici tout en étant 
accessibles au public. 

Des expositions  rassem-
blent par exemple des 
œuvres d’époques dif-
férentes mais évoquant le 
même thème, des écrans 
permettent aussi d’expli-
quer le fonctionnement 
d’un tel endroit. L’objectif : 
montrer au public com-
ment vit la réserve d’un 
musée et comment tra-
vaillent ceux qui bichon-
nent ces morceaux d’art 
et d’histoire.
artotheque.mons.be

Mons
La patrie du Doudou

Cité étudiante, Mons est une ville dynamique. En 
2015 elle fut même Capitale Européenne de la Cul-
ture. Chaque année au mois de juin on y accourt de 
tout le pays pour les fêtes de la Ducasse, un événe-
ment unique dont l’origine remonte au Moyen-Age.

É

C ’est une ville en pente. A Mons, toutes 
les rues du centre-villes grimpent 
lentement vers la Grand-Place qui 

fait office de centre de gravité. Dès les beaux 
jours venus les bars déploient leurs terrasses et 
l’endroit devient un point de rendez-vous idéal 
pour prendre le soleil entre les belles façades qui 
forment la place. L’hôtel de ville date du XVème 
siècle et fut modifié ensuite. Il se remarque de 
loin avec son campanile baroque qui se dresse 
au milieu de son toit d’ardoises. On pourrait 
croire qu’il marque le sommet de Mons, mais le 
point culminant de la ville est encore plus haut. 
De la Grand-Place, la rue Cronque permet de 
se hisser vers un parc arboré qui est le dernier 
étage de Mons. Les étudiants de l’université 
aiment à venir s’allonger dans l’herbe de cet 
espace de verdure qui domine la ville. C’est ici 
qu’est planté le beffroi. Haut de 87 mètres, celui 
que les montois appellent «  El catiau  » est le 
seul beffroi baroque de Belgique. Victor Hugo 
y voyait «  une énorme cafetière, flanquée au-
dessous du ventre de quatre théières moins 
grosses  » mais à vrai dire cette imposante 
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tour est bien moins laide que cela. Ses bulbes 
surmontés d’épis dorés lui donnent une allure 
élancée et les 49 cloches de son carillon sont 
bien utiles aux habitants qui s’en servent de 
repère pour rythmer leurs journées.

UN RENDEZ-VOUS HISTORIQUE

Sur la colline, au pied du Beffroi, l’imposante collégiale 
Sainte-Waudru fut construite en plus de 200 ans 
entre le XVème et XVIIème siècle. Sous sa voûte en 
brique de 25 mètres de haut, elle abrite les reliques 

2 HÉBERGEMENT
DREAM HÔTEL

Dans la rue de la 
Grande Triperie qui 
mène droit sur la 
Grand Place, l’hotel 
Dream occupe un 
ancien couvent du 
XIXème siècle. Les 57 
chambres et suites de 
l’établissement allient 
déco contemporaine 
aux vestiges architec-

turaux de l’édifice dont 
notamment les vitraux 
d’origine. L’ensemble 
fonctionne plutôt bien. 
Notre préférence va 
aux suites du quatrième 
étage d’où le panorama 
sur la ville est remar-
quable. Une adresse 
originale et tout confort 
où poser ses valises 
à deux pas du cœur 
de ville.
hoteldream.be

sur la Grand-Place de Mons, le combat dit Lumeçon 
est lancé. La foule s’amasse autour d’un cercle central 
où se rejoue le combat entre un Saint-Georges à cheval 
et un dragon dont la queue déborde vers le public. 
Chacun tente alors d’arracher les crins de cette queue 
pour obtenir bonne fortune durant l’année à venir. Le 
tout sur l’air du Doudou, toujours, avant de terminer 
les festivités dans les bars et tavernes de toute la ville, 
jusqu’au petit matin suivant. La ferveur et les mythes 
qui entourent cet événement ont permis de le classer 
comme chef d’oeuvre du patrimoine oral et immatériel 
de l’humanité par l’UNESCO en 2005.  —  
—
visitmons.be

de la sainte patronne de la ville. Conservés dans une 
châsse en cuivre doré qui domine l’autel, les restes de 
sainte Waudru sont l’objet d’une dévotion étonnante 
qui se renouvelle chaque mois de juin depuis 1352, 
quand vient le dimanche de la Trinité. La châsse est 
descendue puis confiée au Bourgmestre alors que la 
population entonne l’air du Doudou. Embarquée sur 
un car d’or tiré par six chevaux, elle traverse la ville en 
procession, précédée et suivie d’innombrables groupes 
folkloriques, de confréries et de la population qui 
s’amasse autour du parcours. Le même jour à 12h30, 

LE DOUDOU EST UNE FÊTE
CLASSÉE AU PATRIMOINE
IMMATÉRIEL DE L’UNESCO
DEPUIS 2005
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C ’est une ville en deux parties. D’abord, sur 
les hauteurs, la ville haute correspond à 
ce qui était l’ancienne citadelle. Il n’y a 

qu’à voir sa forme hexagonale et sa répartition en 
étoile pour comprendre l’idée. La place Charles 
II est le centre du quartier. De là partent neuf 
rues qui s’élancent vers tous les points cardinaux. 
Sur la place, l’hôtel de ville construit en 1936 par 
l’architecte Jules Cézar est surmonté par un beau 
beffroi Art déco. A l’intérieur, la décoration suit le 
même style plein d’élégance notamment dans le 
hall d’honneur qui, outre de grandes réceptions, 
abrite les géants du carnaval alignés de part et 

1 BONNE ADRESSE
LIVRE OU VERRE

A l’extrémité du magnifique 
passage la Bourse 
inauguré en 1892, ce 
« café-bouquinerie » 
permet de se poser pour 
boire un verre tout en lisant 
un livre ou une bonne B.D. 
que l’on déniche dans les 
immenses bibliothèques 
qui habillent les murs. 
Blandine Grandchamp, 
à l’origine du concept, a 

recueilli des centaines 
de bouquins chez ses 
parents, libraires à l’autre 
bout du passage. Chez 
elle, il est possible de 
lire tranquillement et 
de n’acheter le livre 
uniquement si il vous 
plait ! Des rencontres et 
des soirées musicales 
sont aussi organisées 
pour donner vie à ce lieu 
chaleureux et original en 
plein cœur la ville basse 
de Charleroi.

d’autre de l’escalier monumental. Depuis la 
place, il faut emprunter la rue de la Montagne 
pour dégringoler progressivement vers la ville 
basse. Ici, le changement est en marche. En 2017, 
l’inauguration du grand centre commercial Rive 
Gauche a lancé le processus de revitalisation de 
ce quartier longtemps laissé en décrépitude. Peu 
à peu des commerces ré-ouvrent. Les façades 
sont nettoyées, des enseignes sont reprises, et les 
quais de la Sambre viennent d’être aménagés en 
une promenade agréable où l’on vient déambuler 
sous le soleil entre deux sessions shopping dans 
les boutiques des alentours.

Charleroi
La renaissance d’une ville

Longtemps vitrine florissante de l’industrie wal-
lonne, Charleroi a souffert. Mais aujourd’hui, la 
cinquième ville de Belgique renait de ses cendres. 
Elle retrouve peu à peu un visage attrayant pour 
qui a envie d’y faire escale et fouiller derrière les 

clichés qui lui ont mené la vie dure.
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2 RENCONTRE
SEBASTIANO
BONGIOVANNI 

Sous sa casquette et 
derrière son comptoir 
en combi wolkswagen 
recyclé, Sebastiano 
tient boutique depuis 
février 2017 à l’angle 
du boulevard Audent et 
de la Rue de la Justice. 
« On a voulu marier le 
street-art au monde du 
tatouage. Ce sont deux 
types d’art qui se com-
plètent parfaitement et 
qu’il est pourtant rare 
de voir ensemble » 
explique ce jeune en-

UN PATRIMOINE À SAUVER

«  Le pays Noir  ». Charleroi a longtemps été la 
capitale de cette région qui vivait exclusivement 
de l’exploitation du charbon et de la sidérurgie. 
Cette dernière tient encore un peu debout mais la 
houille, quant à elle, a disparu. Le paysage carolo 
et ses alentours sont toujours marqués par cet âge 
d’or de l’industrie aujourd’hui révolu. Ici, les usines 
étaient bâties aux portes de la ville. Depuis la place 
de la Digue récemment rénovée, on aperçoit 
au loin les immenses tours de brique des hauts 
fourneaux. La plupart des usines sont aujourd’hui 
à l’abandon mais elles font le bonheur des amateurs 
d’Urbex, ces explorateurs de ruines, souvent 
amateurs de photographie qui aiment farfouiller 

là où l’homme n’a plus mis un pied depuis des 
lustres. Le patrimoine industriel en ruine fait 
aussi le bonheur des street-artists qui profitent 
d’immenses pans de murs vides pour s’exprimer à 
travers des fresques géantes et colorées. D’autres 
groupes d’ingénieux trublions réinvestissent ces 
espaces en friche pour leur redonner vie. C’est 
le cas de ce collectif qui, en 2005, a mis la main 
sur d’anciennes forges pour en faire des ateliers 
d’artistes, des salles d’expositions et de concerts. 
Le Rockerill était né. C’est aujourd’hui l’un des 
lieux les plus branchés de Wallonie.  —  
—
paysdecharleroi.be

LE PATRIMOINE INDUSTRIEL DE CHARLEROI SE TRANSFORME
AU FIL DES ANNÉES EN DIVERS LIEUX ULTRA BRANCHÉS

trepreneur originaire 
de Charleroi. Son shop 
baptisé « Pik Pô Ta-
too » allie une déco de 
graffitis réalisés par lui 
même ou ses compères 
du collectif Indigen dont 
il est partenaire, à des 
cabines de tatouage 
située à l’étage. « Je 
suis aussi guide pour la 
ville de Charleroi. J’ai 
créé des circuits de vis-
ite à la découverte des 
lieux insolites et aban-
donnés de l’aggloméra-
tion » ajoute-t-il, en bon 
expert de sa ville et du 
patrimoine industriel à 
valoriser. ©
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Au confluent de la Sambre et de la 
Meuse, la Citadelle de Namur se 
dresse sur un éperon rocheux, jusqu’à 

190 mètres de haut. Il se dit même haut et fort 
à Namur qu’elle serait l’une des plus grandes 
d’Europe. Ses fondations remontent au XVème 
siècle, époque où la région était espagnole. 
Cette première forteresse fut fortifiée par 
Vauban XVIIème après que Louis XIV ait mis la 
main dessus en 1692. Sans cesse assiégée durant 
son histoire, elle resta un site militaire jusqu’en 
1977 et le départ des derniers soldats de l’armée 
belge. Depuis la rive des deux fleuves, une 
salve d’escaliers et de rampes d’accès permet 
de se hisser progressivement sur le site classé 
Patrimoine exceptionnel de Wallonie. On 
y croise l’immense tortue de bronze de Jan 
Fabre posée ici en 2015 et que les namurois 
ont définitivement adoptée. Nombreuses 
promenades balisées offrent de belles 
alternatives pour parcourir les 10 hectares de 
parc qui constituent la citadelle. Partout, des 
points de vue différents offrent des panoramas 
remarquables sur tous les quartiers de Namur 
et même au delà, sur les collines des environs. 

1 VISITE
SOUS TERRE

« La termitière de 
l’Europe ». Ainsi Na-
poléon aurait baptisé 
la citadelle lors de son 
passage à Namur. Les 
sous-sols de la forter-
esse sont parcourus de 
plusieurs kilomètres de 
galeries interminables 
ayant servi à protéger 
les soldats durant les 
conflits et assauts 

successifs. 500 mètres 
de ces tunnels ont été 
récemment restaurés 
et se visitent avec un 
guide qui explique leur 
raison d’être et diverses 
stratégies de défense. 
Une visite originale 
et intéressante pour 
qui souhaite en savoir 
davantage sur les en-
trailles de la citadelle, 
ancienne place militaire 
de premier plan.
citadelle.namur.be

Namur
La Capitale

Sise là où la Sambre et la Meuse se rejoignent, 
Namur est une ville à taille humaine. Capitale 
administrative et politique de la Wallonie, il fait 
bon se promener dans ses ruelles et grimper vers 
la Citadelle d’où le panorama est remarquable.
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ERRANCE CITADINE

Namur s’étend, entre les collines et au delà de la 
Meuse. Mais le centre ville est clairement délimité 
par le cours de la Sambre au sud, les voies de chemin 
de fer au nord. C’est ici, dans «  la corbeille  » que 
se concentre la plus grande vivacité culturelle, 
architecturale et commerciale. La place du marché 
aux légumes est le cœur le plus vivant du centre 
historique. Elle aligne quelques belles maisons 
du XVIIIème siècle et une ribambelle de bars. Ils 
se remplissent en fin de journée, les soirs de fins 
de semaines, et débordent largement lors des 
fêtes de Wallonie chaque troisième week-end de 
septembre. Le reste de l’année l’atmosphère est plus 
tranquille dans ces rues étroites et charmantes qui 
s’entrecroisent. Dans la longue rue Basse Marcelle on 
repère au loin le dôme de Saint-Aubain qui domine 
toute la ville. La cathédrale de Namur édifiée en 1751 
impose sa masse et son style classique. Tout près de là, 
l’église Saint-Loup est plus raffinée malgré son style 

baroque jésuite assez grandiloquent, à la manière des 
églises de la Renaissance italienne. C’était en tout 
cas la préférée de Charles Baudelaire qui, en 1866, la 
décrivait comme « une merveille sinistre et galante, 
(…) un terrible et délicieux catafalque ».  —  
—
namurtourisme.be
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2 HÔTEL
LES TANNEURS

Dans une rue calme du 
centre de Namur cet 
hôtel consiste en un 
ensemble de 15 mai-
sons du XVIIème siècle 
reliées entre elles, qui 
ont été restaurées et 
transformées. L’étab-
lissement compte 35 
chambres, toutes dif-
férentes mais décorées 
dans un style simple 

et élégant. La 208 ou 
la 320 sont sous les 
toits, la 112 a une belle 
cheminée en brique, la 
118 est plus contem-
poraine... bref, il y en 
a pour tous les gouts, 
et les prix sont raison-
nables. L’hôtel a aussi 
deux restaurants de 
qualité: Le grill est con-
vivial et abordable, l’Es-
pièglerie est plus chic et 
gastronomique. 
tanneurs.com

LE QUARTIER CENTRAL DE 
“LA CORBEILLE” EST LE VIVIER 

CULTUREL, ARCHITECTURAL ET 
COMMERÇANT DE NAMUR

VUE DE LA 
CITADELLE

LA BOURSE

LE THÉÂTRE
DE NAMUR
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C ’est un vaisseau blanc, de verre et d’acier. 
La nouvelle gare de Liège a été inaugurée 
en 2009 dans le quartier des Guillemins. 

Dessinée par le grand architecte catalan Santiago 
Calatrava, elle s’étale sur 32 000 mètres carrés et 
son immense voûte s’élève à 40 mètres de haut. 
Elle est le symbole du renouveau de toute la ville. 
Après elle, une immense tour de 136 mètres a été 
élevée près de là, sur la rive gauche de la Meuse. 
La Tour Paradis est aujourd’hui l’immeuble le plus 
haut de Wallonie et se repère des quatre coins de 
la ville. Ainsi, le quartier des Guillemins s’est vu 
progressivement redessiné et transformé jusqu’à 
devenir la vitrine d’une agglomération liégoise 
en plein mouvement. Depuis, les grands projets 
se poursuivent. Une passerelle cyclo-piétonne 
baptisée «  La Belle Liégoise  » permet de relier 

le quartier de la gare au parc de la Boverie. Elle 
améliore donc l’accès au musée éponyme. Et pour 
un musée, c’en est un beau. Des œuvres de Gauguin, 
Signac, Picasso, Magritte ou encore Vasarely font 
partie des collections. Elles sont présentées dans 
un bâtiment de 1905 rénové par l’architecte Rudy 
Ricciotti qui y a ajouté une extension de verre de 
3000 m2. Le neuf se marie parfaitement à l’ancien, 
et la Boverie tient déjà une place de choix sur la 
carte des musées européens des Beaux-Arts.

Liège
La cité Ardente

Il s’en passe, des choses, dans cette ville wallonne al-
longée autour des rives de la Meuse. Le patrimoine 
y est riche, l’atmosphère y est dynamique, et les 
projets y sont grands. Comme Charleroi, Liège est 

une ville qui change, en mieux. Voyez plutôt.

É

1 BOUTIQUE
WATTITUDE

Depuis 2014 la boutique 
Wattitude met en 
lumière les créations et 
produits de créateurs 
exclusivement wallons. 
Emmanuelle Wagria, 
ancienne architecte 
et scénographe, est à 
l’origine de ce concept 

visant à promouvoir 
l’artisanat local. « Nous 
avons commencé par 
un simple pop-up store 
dans un entrepôt. Nous 
sommes maintenant 
installés en centre-ville de 
Liège et avons même une 
seconde adresse pour les 
enfants » explique-t-elle 
slalomant entre les clients 
qui affluent. Plus de 300 
créateurs et artisans 
sont représentés chez 
Wattitude et Wattitude 
Kids. Noeuds papillons 
de chez Côme & Harper, 
livres aux éditions 
Esperluette, bières de 
la brasserie familiale 
Bellvaux et même vin du 
château de Bioul... tout 
est 100%wallon !
wattitude.be/fr
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et devenu au fil des époques le symbole de la ville. 
A côté, la place Saint-Lambert paraît bien vide. 
Ici se dressait une cathédrale, l’un des plus belles 
d’Europe du Nord, avant sa destruction par des 
révolutionnaires locaux (aidés par quelques français 
dit-on...) en 1793. Le Palais des Princes-Evêques, lui, 
a résisté à la révolution. Il abrite le Palais de Justice 
et le gouvernement de la province. Sa première 
cour est accessible et mérite le coup d’oeil. Depuis 
la place Saint-Lambert on remarque déjà au loin 
l’opéra royal de Wallonie rénové entre 2009 et 
2012. Ses parties historiques ont gardé leur style 
Empire inspiré de l’Odéon à Paris mais le bâtiment 
s’est vu agrandi et rehaussé d’une structure 

SENTIR LE POULS DE LA VILLE

Liège est plutôt riche et vivante. Partout dans 
le centre-ville les rues grouillent de monde, les 
trottoirs sont bondés et les liégois souriants. La Place 
du marché marque le cœur de la cité historique. En 
son centre, le Perron est ce monument surmonté 
d’une colonne qui symbolise les libertés liégoises 

contemporaine qui émerge au dessus du fronton 
d’origine. Ici comme à la Boverie, le mariage est 
réussi. Et puis au delà de l’opéra s’ouvre le Carré. 
Moins de patrimoine ici, mais des ruelles plus 
étroites et toutes piétonnes. Les étudiants liégois 
et noctambules venus des quatre coins de Wallonie 
aiment à trainer leurs baskets dans ce quartier 
animé surtout à la tombée de la nuit. La légende dit 
même qu’il s’agirait de la zone où l’on consomme le 
plus de bière au mètre carrés dans le monde. C’est 
ici que continue de battre le cœur de Liège quand 
tout le reste de la ville est endormi.  —  
—
visitezliege.be

UN OPÉRA, UNE CATHÉDRALE, NOMBREUSES ÉGLISES ET AUTANT
DE BARS. LE CENTRE DE LIÈGE A QUELQUE CHOSE DE PALPITANT

2 CHOCOLAT
CARRÉ NOIR

Tout a commencé 
par un site de vente 
en ligne. En 2012 
Mélanie Lemmens 
se lançait dans la 
vente en ligne de 
chocolats d’exception. 
Devenue depuis 
chocolatière, elle s’est 
installée dans une 
jolie boutique/atelier 
de la rue Neuvice, 
à Liège, au pied 
d’une vieille maison 
du XVIIème. Outre 
une chocolathèque 
alignant de jolies 
plaques de diverses 

marques et origines, 
Mélanie vend aussi 
les pralines, truffes et 
autre gourmandises 
de sa propre création. 
Un seul leitmotiv : 
le chocolat noir en 
priorité. Par ailleurs, 
Mélanie donne aussi 
des ateliers de trois 
ou quatre heures sur 
des thèmes précis : 
Pâques, Saint-
Valentin, truffe & 
ganache... un moyen 
de découvrir de 
l’intérieur quelques 
secrets de fabrication 
de toutes ces création 
alléchantes. 
chocolat-carrenoir.be
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Entre Mons et Charleroi, cette localité wallonne 
s’est développée à la fin du XIXème siècle grâce à 
l’exploitation du charbon qui faisaient alors vivre toute 
la région. 2019 marque les 150 ans du début de cette 
révolution industrielle. A l’ouest de la ville, le site de 
Bois-du-Luc fut l’un des plus importants de Wallonie. 
Il est aujourd’hui classé à l’UNESCO et reconverti en 
un musée qui raconte l’épopée du charbon. Jusqu’à 
3800 personnes ont travaillé dans cette cité ouvrière 
qui vivait quasiment en autarcie, avec sa propre 
église, son école ou son hôpital. L’exploitation de la 
houille permit aussi le développement des moyens de 
communication. Le canal du Centre est toujours en 
fonctionnement. Il relie le bassin de la Meuse à celui 
de l’Escaut. La dénivellation de 90 mètres entre les 
deux nécessite quatre ascenseurs hydrauliques qui 

C’est une ville jeune, dans l’histoire et dans l’âme. 
Elle sort de terre en 1970 à 25 kilomètres au sud 
de Bruxelles. Ici les voitures sont proscrites. Les 
trains et les bus aussi. Le piéton est roi dans cette 
ville étudiante où l’architecture occupe une place 
importante. Deux grands musées en sont l’image. Le 
musée L occupe depuis 2017 l’ancienne bibliothèque 
des Sciences édifiée sur les plans de l’architecte André 
Jacqmain. Parmi les 32 000 pièces de sa collection 
on trouve des estampes de Goya, Rodin ou Picasso, 
des sculptures, de l’art ancien, moderne, populaire, 
des antiquités, des objets technologiques mais aussi 
des objets scientifiques de l’Université de Louvain. 
Le musée Hergé quant à lui est l’oeuvre de Christian 
de Portzampac. L’architecte a dessiné une longue 

fonctionnent toujours mais qui ont été remplacé par 
un seul, bien plus imposant. Aves ses 117 mètres de 
haut, l’ascenseur de Strépy-Thieu est le plus grand 
d’Europe. Des péniches de plus de 1000 tonnes 
peuvent ainsi franchir ce morceau de canal en à peine 
40 minutes. L’infrastructure se visite ainsi qu’un 
nouveau centre d’interprétation sur la batellerie, 
et il est aussi possible de franchir l’ascenseur en 
bateau. Une expérience unique et très surprenante, à 
quelques minutes du centre-ville de la Louvière qui 
compte par ailleurs quatre musées tous proches les 
uns des autres. Parmi eux le centre de la Céramique 
baptisé « Kéramis » ou encore le centre de la gravure 
et de l’imagerie imprimée.  —   
—
parcdescanauxetchateaux.be

passerelle menant à une façade pareille à deux pages 
d’un livre. Depuis son ouverture il y a 10 ans, on 
retrouve dans ce musée toute l’histoire de Tintin 
qui fête ses 90 ans en 2019, mais aussi du Hergé 
collectionneur d’art ou du publicitaire qu’il était. 
Planches originales, affiches, caricatures, galerie de 
portraits des 228 personnages qu’il a créé... Tout y 
est pour ravir les tintinophiles avertis comme les 
néophytes qui seraient passé à côté des aventures 
du reporter le plus célèbre au monde et des autres 
personnages d’Hergé. Une visite à vivre en famille 
dans ce vaisseau contemporain imaginé par l’un des 
plus grands architectes français.  —   
—
tourisme-olln.be

La Louvière
Une fille de la Révolution industrielle

Louvain-la-Neuve
Une cité pleine de jeunesse

©
 N

ic
ol

as
Bo

re
l -

 A
te

lie
r C

hr
is

tia
n 

de
 P

or
tz

am
pa

rc

©
 U

to
pi

x 
- G

eo
ffr

ey

©
 W

BT
 - 

Br
un

o 
B

©
 T

ou
ris

m
e 

La
 L

ou
vi

er
e



026 SUPPLÉMENT — VIEA 24WALLONIE — WATERLOO 027 SUPPLÉMENT — VIEA 24WALLONIE — BASTOGNE

2019 marque les 75 ans de la bataille des Ardennes. 
C’est à Bastogne que l’on se souvient le plus de 
ces événements de l’hiver 44-45 lors desquels 
les allemands furent définitivement refoulés 
de Belgique. La ville située au croisement de 
sept routes convergentes était alors un point 
stratégique pour chaque camp. Malgré leur 
faiblesse numérique, les alliés réussirent à 
l’emporter sur la Wermacht le 26 décembre 1944 
après qu’elle eut assiégé Bastogne durant plusieurs 
jours. Sur la colline de Mardasson, un grand 
mémorial en forme d’étoile à cinq branches rend 
hommages aux Belges, aux Américains et autres 
soldats alliés pour avoir participé à la libération de 
l’Europe. Le Bastogne War Museum s’attache, lui, 
à retracer les épisodes de la bataille des Ardennes 

Tout à Waterloo vit grâce au souvenir de 1815. Le 18 
juin de cette année-là, l’armée française menée par 
Napoléon affrontait les armées alliées dirigées par le 
duc de Wellington. La bataille eut lieu sur le territoire 
de quelques communes voisines mais l’annonce de 
la défaite de Napoléon annoncée depuis le quartier 
général de Wellington à Waterloo fit rentrer ce nom-
là dans l’histoire. La commune n’est qu’à 20 kilomètres 
au sud de Bruxelles. On vient ici pour retracer les 
détails de cette bataille historique qui marqua la 
fin de l’ère napoléonienne. La plupart des sites sont 
légèrement excentrés. Le dernier QG de Napoléon est 
le seul musée napoléonien de Belgique. Il présente des 
souvenirs de l’empereur et des armes ou objets utilisés 
lors du combat. Le Mémorial 1815 est équipé d’une 

dans son ensemble. Inauguré en 2014, il rassemble 
nombreux documents sur 1600 mètres carrés et 
propose une expérience immersive dans laquelle 
on suit quatre personnages dans différents décors 
et situations de l’époque. Enfin, plus près du centre-
ville, Bastogne Barracks est une ancienne caserne 
de l’armée transformée en centre d’interprétation 
de la Seconde Guerre Mondiale. C’est ici que sont 
entretenus les véhicules blindés appartenant au 
musée royal de l’Armée à Bruxelles. On peut donc y 
apercevoir plus de 80 engins dont nombreux chars 
d’assaut. Visite indispensable pour les incollables de 
l’appareil militaire ou les curieux de la mécanique 
de guerre dans les années 40.  —  
—
bastogne-tourisme.be

scénographie dernier cri qui permet de comprendre 
tous les enjeux de la bataille. A côté du mémorial 
s’élève la fameuse butte du Lion, monticule conique 
et pointu de 41 mètres de haut érigé par les hollandais 
à l’endroit où le prince d’Orange-Nassau fut blessé. 
Enfin, venir à Waterloo est surtout intéressant autour 
du 18 juin. Chaque année, durant le week-end le plus 
proche de la date, des centaines de figurants se griment 
en soldats de l’Empire et recréent les mouvement des 
armées. Nul doute que les commémorations de 2019 
auront une saveur particulière. Elles seront marquées 
par les 250 ans de la naissance de Napoléon et de 
Wellington, tous deux nés en 1769.  —    
—
waterloo-tourisme.com

Waterloo
Le souvenir d’une bataille

Bastogne
Autre époque, autre bataille
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Là-bas, tout à l’est de la Wallonie, la petite commune 
de Spa rayonne sur l’Europe depuis plus de 140 ans 
grâce au thermalisme. C’est en 1879 que le roi Léopold 
II de Belgique signa la loi de protection des eaux 
minérales de la ville. Mais on vient dans cette région 
tranquille du massif ardennais déjà depuis longtemps. 
Guillaume II, la reine Margot, Victor Hugo ou encore 
Monteverdi ont défilé à Spa, « cet enclos où toutes 
les nations d’Europe accourent une fois l’an, en été, 
pour y faire mille folies » comme l’écrivait Casanova. 
La ville était d’ailleurs surnommée «  le Café de 
l’Europe » dès la fin du XVIIIème. Le pouhon Pierre-
le-Grand est la source la plus célèbre, baptisée du 
nom du tsar qui vint lui aussi profiter de cette eau 
riche en fer, à peine piquante et acidulée. Les anciens 
thermes à la façade de style Napoléon III ont laissé 

Allongée de tout son flanc sur les deux rives de la 
Meuse, Dinant enchante. Ses maisons aux toits 
d’ardoises alignées au bord de l’eau, sa collégiale 
du XVIème siècle surmontée d’un beau clocher 
à bulbe, et sa citadelle du XIXème bâtie sur un 
impressionnant promontoire offrent une image 
de carte postale parfaite devenue l’un des clichés 
les plus célèbres de Wallonie. La plus belle vue 
à prendre est depuis le fleuve. Nombreuses 
compagnies proposent des croisières pour 
admirer, sur un rythme lent, les atouts de la 
ville. Car Dinant a du charme. Mais elle aussi, 
comme Bastogne, a subi des épreuves. En août 
1914, la ville est mise à sac par les allemands qui 
incendient la plupart des maisons et liquident 

place aux nouveaux thermes où les curistes profitent 
d’installations ultra modernes. Entre deux sessions 
de bains carbogazeux ou de buses hydromassantes, ils 
peuvent profiter du casino le plus ancien du monde, 
de l’étonnant musée de la lessive ou encore du musée 
de la ville d’eau et sa collection de jolités, ces célèbres 
boites peintes, typiques du coin. Mais Spa c’est aussi 
les Francofolies inspirées de celles de la Rochelle et 
qui rassemblent chaque année depuis 1994 plus de 150 
000 spectateurs. Enfin, c’est à quelques kilomètres 
au sud de Spa qu’est situé le circuit qui accueille les 
grands prix belges de Formule 1 ou de moto. Certains 
pilotes aiment même à dire que Spa-Francorchamps 
est le plus beau circuit du monde.  —  
—
visiterspa.com

une grande partie de la population. Le lieutenant 
Charles de Gaulle, combattant du côté des 
français, sera même blessé à la jambe lors des 
combats, sur le pont qui cambe le fleuve. Depuis 
2014, une statue est érigée à son honneur. Adolfe 
Sax a aussi sa statue à Dinant. Et une rue à son 
nom. L’inventeur du saxophone est né ici en 1814 
et les dinantais en sont fiers. Un petit musée 
permet de découvrir l’univers de cet inventeur 
hors normes. On y admire le brevet d’invention 
de l’instrument daté de 1846, mais aussi des 
détails sur la fabrication et on y écoute bien sûr 
des extraits musicaux.  —  
—
valleedelameusetourisme.be

Spa
Bannir l’ennui

Dinant
Une carte postale wallonne
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A peine au delà de la frontière française, la Semois 
serpente entre les collines et les forêts ardennaises. 
Cette rivière enchantée fait des tours et contours 
dans le paysage, se tortille jusqu’à se jeter dans la 
Meuse. A l’endroit de son méandre le plus serré, 
Bouillon fut longtemps capitale d’un duché dont 
le dernier héritier ne fut autre que Godefroid. Son 
histoire est marquante  : En 1096 le duc, valeureux 
chevalier, hypothèque son château aux princes-
évêques de Liège avant de partir pour la première 
croisade. Victorieux en Terre Sainte, il prend 
Jérusalem et en devient le roi sous le titre d’ « Avoué 
du Saint-Sépulcre  ». A Bouillon, son château 
changera plusieurs fois de mains au cours des âges. 
Bâti en surplomb de la Semois, long de 340 mètres 
et large de 40, il sera modifié à nombreuses reprises 

notamment par Vauban. Le sommet de la visite est la 
tour d’Autriche d’où la vue plonge sur tout le château, 
la ville et la rivière en contrebas. Les spectacles de 
fauconnerie dans la cour d’honneur valent aussi de 
passer du temps dans cette forteresse, la plus grande 
de Belgique. Plus bas, au bord de l’eau, l’archéoscope 
Godefroid-de-Bouillon installé dans un ancien 
couvent permet de découvrir l’histoire du duché 
grâce à un spectacle multimédia et une exposition 
sur la défense militaire de ce territoire autrefois en 
équilibre entre les empires franc et germanique. Un 
bon complément pour quitter Bouillon en étant 
incollable sur l’histoire de cette petite bourgade tapie 
en plein cœur des Ardennes.  —  
—
bouillon-tourisme.be

Bouillon
Au pays de Godefroid

SE LOGER
Tournai 
Hôtel d’Alcantara
Un joli hôtel dans un 
quartier très calme 
et tout proche de la 
grand’Place. 
hotelalcantara.be 

Mons
Hôtel saint-James
Charmant hôtel 
situé à 800 m de 
la Grand’Place qui 
accepte les animaux 
domestiques. 
hotelstjames.be

Charleroi
Hôtel Novotel
Tout nouvel hôtel situé 
au cœur du quartier ré-
nové de la ville basse. 
facebook.com/
NovotelCharleroiCentre

Namur
Hôtel Nest
Boutique-hôtel luxueux 
au pied de la citadelle, 
doté d’un spa et d’une 
piscine.
ne5t.com  

Liège 
Hôtel Neuvice
Bel hôtel contemporain 
dans un ensemble de 
bâtiments XVIIe siècle. 
hotelneuvice.be 

Liège
B&B n°5
Une ancienne 
demeure de la rue 
Hors-Château abrite 
5 chambres de carac-
tère joliment décorées. 
n5bednbreakfast.be

La Louvière 
Gîte du Moulin du Ya 
Hébergement insolite 
dans un moulin.
lemoulinduya.be

Louvain-la-Neuve 
Ibis Styles. Idéale-
ment situé dans un 
cadre de verdure. ibis.
accorhotels.com/fr/city/
hotels-louvain-la-neuve

Waterloo
Martin’s Grand Hôtel 
Waterloo
Bon rapport qualité 
prix et superbe salle 
voutée en brique du 
restaurant. 
martinshotels.com/fr/
hotel/grand-hotel-
waterloo 

Bastogne
Hôtel Leo Station
Décoration lumineuse 
marquée par l’univers 
du voyage et des 
trains. wagon-leo.com

Spa 
Le Manoir de Lébioles 
Feu ouvert, spa, vue sur 
les Ardennes, restau-
rant gastronomique... 
manoirdelebioles.com

Dinant
Castel de Pont à 
Lesse. Ancienne de-
meure XIXe lovée en 
lisière de forêt... 
casteldepontalesse.be

Bouillon
Gite Face à la Semois. 
Un gîte citadin médié-
val chaleureux avec 
vue sur la rivière.
gite-bouillon.com

CARNET D’ADRESSES

PRÉPARER
SON SÉJOUR

Tournai
visittournai.be

Mons
visitmons.be

Charleroi
paysdecharleroi.be

Namur
namurtourisme.be

Liège
visitezliege.be

La Louvière
parcdescanaux
etchateaux.be

Louvain-la-Neuve
tourisme.olln.be

Waterloo
waterloo- 

tourisme.com

Bastogne
bastogne- 

tourisme.be

Spa
visiterspa.com

Dinant
valleedelameuse

tourisme.be

Bouillon
bouillon- 

tourisme.be

Y ALLER
En voiture par 
les autoroutes 

A1 et A4.

Depuis Paris, 
Thalys dessert 

Bruxelles (1h15) 
et Liège (2h10) 

Depuis la province, 
TGV dessert 

Bruxelles depuis de 
nombreuses gares. 

Brussels Airlines, 
Air France, Hop, 

Easyjet, Air 
Corsica, JetAirfly et 
Ryanair desservent 

les aéroports de 
Bruxelles ou de 

Charleroi.

Le Hi Belgium 
pass de Brussels 
Airlines offre pour 
149 € un vol A/R 
depuis la France, 

le train et des 
vouchers d’activités 

pour accéder à 2 
villes wallonnes.

Billet Thalys 
“toutes gares’’. 
C’est un Paris/

Bruxelles incluant le 
trajet vers les autres 
gares de Belgique.
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SE RENSEIGNER
Wallonie Belgique Tourisme

walloniebelgiquetourisme.fr

facebook / TourismeWallonieBelgique
Twitter - Instagram / Tourismebelge




